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DESCRIPTION

BE QUELQUES CoLÉOPTÈRES NOUVEAUX, DE LA FAMILLE DliS

GaraBIQUES, APPARTENANT AUX GENRES CoLLIURIS, Lalr.;

DiAPHORus, Dejean; Agra, Fabr.; Gymindis, Latr.; Gal-

LEiDA, De).; Lebia, Lalr. ; Coptodera, Dej., Heli.uo et

Anchomenus, Bonelli;

Par m. Lucien Buquet.

(Séance du i"^' avril i<i55.)

L'iiisloircnaturelle des Carabiques aplus parliculièrcau'ut

fixé rallcnlioa des enlomologisles, à dater de la publicatiou

du Spccics de M. le comte Dejean , qui en a tant faciliU^

l'élude par la méthode parfaite et le rare talent avec lesquels

i! groupe les genres qui composent cette famille. Plus rc-

ccnmienl encore, MM. Audouin et Brullé , dans les doux

premières livraisons de leur lîislolrc Naturelle des Insectes,,

et M. de Loporle, dans ses Etudes Entomologiijues , ont

ajoute à cette ciassificntion en introduisant quelques genres,

et en faisant connaître de nouvelles esprccs. Beaucoup
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d'autres travaux ont aussi paru, soit dans nos Annales, soit

dans !c Magasin Zoologùjuc de M. Guérin, soit enfin dans

quelques publications périodiques. Nous devons donc espérer

que le zèle toujours croissant des naturalistes nous amènera

incessamment à l'entière connaissance de ce groupe inté-

ressant.

Les importantes découvertes de M. Leprieur dans la

Guyane centrale, et plusieurs envois récemment arrivés du

Mexique, ont beaucoup contribué h agrandir encore le

cercle de nos connaissances entomologiques, et j'ai pensé

que quelques-unes de ces nouveautés pourraient trouver

place dans nos Annales.

Colliuris Ortygia, Mini.

Cyanca; dytrls profundc panctatis , opice iruncato-emargl-

natis ; macula posliCa teslacea; anicnnis , îibiis tarsiscpie

pallidis.

Long. 5 lig. \. Larg. i lig.

Celle espèce , d'une belle couleur bleue en dessus , est.

de forme très-allongée. La têle est lisse, ovale, avec un

élranglemenl à sa partie postérieure et un enfoncement

bien marqué entre les yeux; ceux-ci sont très-peu saillants;

les antennes, h partir du second article, et les palpes sont

d'un jaune lestacé; le labre est avancé et terminé par cinq

dentelures, dont les trois centrales sont arrondies et celles

des côtés aiguës. Le corselet est cylindrique, plus court de

moitié qiie les élytres, d'un tiers moins largo h sa base qu'à
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sa partie postérieure, et couvert de rides ou lignes trans-

versales bien marquées, et l'on voit sur les côtés de petits

poils blanchâtres et assez longs. L'écusson est petit

,

triangulaire et finement ponctué. Les élylrcs ont un léger

reflet verdàtre, sont allongées, parallèles, fortement granu-

lées , et l'on observe à l'extrémité, qui est légèrement tron-

quée, une p%titeligne d'un jaune pâle, qui, de l'angle exlcrne,

va rejoindre la suture. Le dessous du corps est d'un bleu

aussi brillant que le dessus, les jambes sont de couleur

fauve, avec les tarses d'un jaune testacé. (De l'île de Java.)

Diapliorus Leprieuri, Mihi.

PaUidè fcnugineus; capite nlgro; aniennis pcdlbm^i^ae ics-

tace'is.

Long. 2 lig. -;. Larg. \ lig.

Il est de la taille du Lccontei de iVit le comte Dejean ,

et a avec lui quelque ressemblance. La tête, d'un noir as-

sez brillant, est ovale, allongée , un peu convexe et fine-

ment ponctuée; elle tient au corselet par un col étroit et

cylindrique, dont elle semble séparée par un étranglement

transversal bien marqué. Les palpes et les antennes sont

d'un jaune testacé, les yeux noirs et peu saillants. Le cor-

selet , allongé , d'un rouge ferrugineux , du double plus

long que large, très-rétréci postérieurement, cordiforme et

légèrement convexe , est couvert de rides transversales as-

sez serrées; la ligne du milieu est à peine marquée. Les ély-

Ires, d'un brun obscur, du double plus larges que le corselet,

sont assez allongées, parallèles, convexes et terminées près-
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(jue carrément; elles ont des stries fortement marquées,

dont les intervalles un peu relevés paraissent finement ponc

tiîés, et l'on voit sur l'avant- dernière strie, près du bord

extérieur , une rangée de gros points enfoncés; le dessous

du corps et les pattes sont d'un jaune testacé.

Celle jolie espèce, rapportée de Caycnne (i) par M. Le-

pricur,aété trouvée par lui en compagnie delà Cajjîoniai?!!^/-

collis, dont elle paraît avx)ir les mœurs. M. le comte Dejean,

h qui je l'ai communiquée^ s'est convaincu qu'elle apparte-

nait bien effectivement à son genre Diaphorus.

Agra Mexicana, Mihi.

f\ igro-cenea; capite nngustisslmo , Iccvi; thorace profundc

linealo punctato ; ciylris rabro-cuprcis , slriatu punctatis,

apice oblù/uè truncalis, bidcnliiis.

Lon^ 7 l'S- -!• Larg. i lig. \.

<

Elle est un peu plus grande que la Cupripennis. La tèlc,

d'un noir très-brillant, allongée et lisse, a deux impressions

bien marquées entre les antennes et une ligne longitudinale

peu enfoncée à sa partie postérieure; les antennes sont noires,

les palpes aussi, mais avec l'extrémité des derniers articles

d'un rouge ferrugineux. Le corselet^ d'un noir bronzé, assez

allongé, renflé postérieurement , est couvert de points en-

(i) C'esl par erreur que M. De Laporle, à qui j'avais communiqué cette

espèce pour ses Etude.s Enlomologiques , lui assigne le Senega. pour

pallie.
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i'oiiccs bien marqués, et rangés assez inégalement. Les ély-

Ires, de couleur rouge Irèséclatanle et allongées, sont, 5 leur

base, de près du double plus larges que le corselet, s'clar-

gissant un peu vers leur exlréœilé, qui est obliquement

tronquée, sinuée et munie de deux dents peu saillantes ; elles

ont des stries assez finement ponctuées; l'intervalle qui se

trouve entre la suture et la première strie est couvert de

points enfoncés inégaux, et l'on voit sur les deuxième et

«[unlrième stries de gros points enfoncés, placés h une dis-

lance h peu près égale les uns des autres. Le dessous du

«orps et les pattes sont d'un noir verdàlre et brillant.

Celle charmante espèce faisait partie d'une colleclion du

Mexique, dont M. le comte Dejean a tout récemment fait

l'acquisition, de moitié avec M. Petit, qui a bien voulu mo
la communiquer.

y^gra Feistluiniclu, M un.

Capitc ihoraceqac nigris -, elylris viridi - cyancis
, profunde

striuto-punclatis', apice obii({uc truncatis ,imidentalis ; an-

tennis pcdiùusque rufis.

Long. 7 lig. l. Larg. i lig. .:.

Elle a quelques rapports avec la Bucjuctii, décrite dans la

centurie de notre collègue M. Gory. Cependant la tête csl

beaucoup moins allongée, plus convexe, et les impressions

entre les antennes, moins profondémrnt marquées. Elle est

d'un noir brillant, ainsi que les palpes; les yeux sont gris cl

peu saillants; le premier article des anlcmies est d'un brun
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loncé, les autres d'un rouge testacé et pubesccnl. Le corse-

let, d'un tiers plus long que la tête, est légèr.'^ment couvexi!

à sa partie antérieure, et s'aplanit un peu vers le milieu; il

est noir, couvert de points enfoncés, réunis en plus grand

nombre sur le milieu, et il a de chaque côté, près de la bor-

dure , un sillon profondémcnl creusé qui atteint les deux

extrémités. L'écusson, de grandeur moyenne, est noir, trian-

gulaire et lisse. Les élytres, d'un bleu verdàtre et brillant,

sont convexes, arrondies antérieurement, tronquées obli-

quement à l'extrémité, dont l'angle extérieur olTre une dent

saillante. Elles ont des stries bien marquées , couvertes de

gros points enfoncés; les intervalles sont un peu relevés et

lisses. Le dessous du corps est d'un noir brillant et les pattes

d'un rouge clair.

J'ai dédié celte espcce, qui provient du Brésil, h M. le

baron Feisthamelp qui a enrichi ma collcclion de plusieurs

beaux insectes.

^Agra Cynthia, Mmi.

Viridi--œn.ea ; capite poslice foveolato; thoracs punctalo ru-

goso; clylris slriato-punclatis , apice truiicatis, iinîdentatis;

antennis pedibusque rufis.

Long.^7 lig. :;. Larg. i lig.
f

.

Cette espèce est un peu plus petite que'^la précédcnlc.

La tète, légèrement convexe et lisse, est allongée et d'ui;

brun foncé; elle a entre les yeux une impresson en forme
de V , et au sommet un point profondément (ufoucé. Les
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yeux sont gris et assez saillants ; 1-3 dernier article des pal-

pes est noir, les autres d'un rouge clair, ainsi que les trois

premiers articles des antennes. Le corselet, comme les ély-

ires, est d'un vert-cuivreux assez brillant , d'un tiers plus

large que la tête , il est couvert de points enfoncés inégaux,

rebordé sur les côtés , avec une ligne peu saillante au milieu

et un léger étranglement à la base. L'écusson, en triangle

allongé, est lisse et de la couleur du corselet. Les élytres

,

du double plus larges que celui-ci, sont allongées, s'élargis-

sent peu vers l'extrémité, qui est tronquée obliquement et

munie d'une petite épine au côté interne; elles ont des stries

très-finement ponctuées, les intervalles sont plans et lisses.

Le dessous du corps est, comme le dessus, d'une couleur

verte cuivreuse ; les pattes sont rouges et les genoux noirs.

Elle a été rapportée de Cayenne par M. Leprieur.

Agra Leprieuri, Miiii.

Cupreo-rufescens; capite angustalo , lœvi; thorace puncta-

tissimo; elytris purpareis, striato-punctatis , truncatis ; an-

tennis pedibusque anticis rufis.

I
Long. 4 lig. \, Larg. 1 lig. \.

Cette espèce est très-petite et une des plus brillantes que

nous connaissions de cegcnre gracieux. La tète, en ovale allon-

gé, est lisse; elle a au sommet un gros point enfoncé et un

autre plus petit entre les yeux. Sa couleur est, comme celle

des palpes et des trois premiers articles des antennes , A' un

brun-foncé luisant; les autres articles des antennes sont rou-

u. 4«
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geâtres, grêles et pubescents. Le corselet, Lrun-cl«irà reflets

cuivreux, est du double plus long que la tétc,très-étt oit h l'in-

sertion de celle-ci, s'élargit ensuite brusquement; il est légère-

ment convexe, un peu comprimé postérieurement, rebordé

sur les côtés, et couvert de points enfoncés, avec une ligne

peu saillante dans le milieu. L'écusson est petit, très-lisse et de

la couleur du corselet. Les élytres, d'une belle couleur de

pourpre métallique, sont allongées, du double plus larges

que le corselet , convexes et presque parallèles ; les angles

antérieurs sont arrondis, leur extrémité coupée carrément

et sans épine saillante; elles ont sept stries bien marquées

et finement ponctuées, les intervalles sont relevés et lisses.

En dessous elle est d'un brun-noirâtre et brillant, les pattes

antérieures seules sont rouges.

Elle a aussi été rapportée de la Guyane centrale par

M. Leprieur.

y4gra Lycisca, Miiii.

JEnea ; capite elongato nitldo; tlwrace angustlss'mio impresso

punctato; elytris pimctato-ritgosis , apice obliqué truncatis;

abdominc, anlennis pcdibuscjue rufis.

Long. 5 lig. Larg. i lig.

Elle est de très-petite taille et fort effilée. Les palpes et

les antennes sont de couleur rougeâtre; la tête, très-allongée

et d'un brun-foncé luisant, ne présente qu'un point enfoncé

à son sommet. Le corselet, du double plus long que la tête,

très-étroit, s'élargissant fort peu vers son extrémité posté-
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1

ricLire, est couvert d'une multitude de points inégaux et

profondément enfoncés ; sa couleur est en dessus d'un cui-

vreux assez brillant. L'écusson est fort pelit el triangulaire.

Les élytres', de près du double plus larges que le corselet,

sont de même couleur, mais d'une nuance plus claire et

plus éclatante j allongées, arrondies sur les côtés, s'élargis-

sant à peine vers le milieu , légèrement tronquées et sans

épine à leur extrémité. Les nombreuses rugosités dont clloii

sont couvertes ne permettent de distinguer la trace des

stries que vers leur naissance : ces stries sont finement ponc-

tuées. Le dessous du corps et les pattes sont de couleur

rougeâlre. (Du Brésil.)

Cymindls Cayennensis, Mjiiï.

Nlgro-plcea ; tiylr'ts aallcc rolandalis , subcostatis.

Long. 4 lig* i' Larg, 1 lig. ^.

Elle çsl enlièrement d'un noir terne; les palpes d'un brun

rougeâtre; les trois premiers articles des anlennes noirs,

les autres gris et pubescents. La tête, en ovale allongé, est

couverte h sa partie antérieure de rides longitudinales très-

fines et très-serrées; les yeux sont gris et saillants; le cor-

selet, plus large q;;e long, rétréci posléric-irement, rebordé

sur les côtés, est lisse, coupé carrément à sa base, et la li-

gne du milieu bien marquée. Les élytres sont oblon:;uos
,

planes, arrondies h leur naissance, tronquées à l'extrémité et

profondément slriées, les inlcrvalles relevés et lisses. Le

dessous du corps et les cuisses sont d'im brun foncé.

Elle a été prise à Cayenne par M. L('])n:' ir.
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Cymindis Tutelina, Mioi.

ISigro-picea ; eiytrls striato-punctatis, macula hamerali cum

margine cohcerente ; ore, antennis pedibusque ferrugineis.

Long. 3 lig. ;. Larg. i lig. i.

Elle est petite, de forme carrée, et en-dessus d'un brun

noirâtre assez brillant; le labre et les trois premiers articles

des antennes sont d'un rouge ferrugineux; la tête est cou-

verte de rides longitudinales assez profondes; le corselet,

presque plane, plus large que long, et fortement ponctué sur

toute sa surface; ses bords relevés, de couleur de rouille, et

la ligne du milieu bien marquée. Les élytres, un peu plus

larges que le corselet, très-peu allongées, presque planes

et terminées cor/ément, ont leurs stries finement ponctuées,

avec les intervalles couverts de points enfoncés très-serrés;

elles ont une bordure ferrugineuse, du double plus large

vers les angles supérieurs, jusqu'au tiers environ de leur

longueur, et une petite tache de même nuance se remarque

sur chacune des stries qui se trouvent près de la suture, un

peu au-dessous dcl'écusson. Le dessous du corps est brunâ-

tre; les pattes d'un rouge pâle.

Elle faisait partie de la belle collection rapportée du Sé-

négal par M. lia net.
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Calleida /Eneipenriis, Miiii.

Capile thoracegue ferrugineo-œneis ; elytris œneis, profundè

siriatis, slr'ùs obsolète punctatis; antennis hasi rufis; pedl-

bus branneis.

Long. 4 l'r* î* Larg. i lig. |.

Elle est assez allongée; la tête, d'un brun noiiâtre très-

brillant, a deux impressions peu marquées en avant des

yeux : les trois premiers articles des antennes sont rougeâ -

très, les autres gris et pubescents. Le corselet, de la co!i-

leur de la tête, mais moins foncé et lisse, est coupé carré-

ment à la base et légèrement rebordé sur les côtés : le sil-

lon longitudinal est fortement creusé, et de chaque côté

antérieurement on voit un gros point enfoncé. L'écusson

est petit, triangulaire et de la couleur du corselet. Les ély-

tres, d'un vert doré très-brillant, assez planes et tronquées

obliquement à leur extrémité, ont des stries bien marquées

et finement ponctuées ; les intervalles sont lisses et relevés ;

près de la bordure, sur la première strie, on aperçoit une

ligne de gros points assez distants les uns des autres. Le

dessous du corps et les pattes sont d'un brun foncé.

Celte espèce, fort rare selon M. Leprieur, a été trouvée

par lui dans la Guyane centrale.
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Callcida PlicaticoUis, Miiii.

Picca ;thorace Iran verso-slriato ; elylris viridîl'us
, profuudé

strialis , strds sublUissimè piinctatis ; anlennarum arùculo

primo rufo-fcrriiglnco ; pedibus nigrls.

Loni;. 4 lig. ' Larg. i lig. '.

Elle est plus allongée que l'espace précédente : le corselet

cl la tête sont d'un briin-roncéliiisant;coIIe-ci est lisse, etles

impressions en avant des yeux sont très-peu marquées ; le pre

mier article des antennes est ronge, les autres noirs et pu-

hescents; le corselet, un peu plus large que la lète, est ré-

tréci et coupé carrément à la base, rebordé sur les côtés,

et couvert de lignesou rides transversales, qui sont, ainsi que

le sillon du milieu, bien distinctes. L'écusson, de la couleur

du corselet, est très-petit et lisse. Les élytres, d'une belle

couleur verte et brillante, sont très-allongées, légèrement

tronquées à rexlrémité, couvertes de stries profondes et fi- •

nement ponctuées ; les intervalles sont relevés, lisses, et l'on

voit, comme dans l'espèce précédente, sur la première strie,

près de la bordure, une ligne de points enfoncés. Le dessous

du corps et les pattes sont d'un brun-foncé brillant presque

noir.

Elle a aussi été trouvée dans la Guyane centrale par

M. Leprieur.
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Lebia Triangidifera, Miui.

Angastata
,
paliida ; eiytris ohlongis, macula magna Irian-

gula nigra; antennis pcdlbasijue tcstaceis.

Long. 9 lig. l Larg. i lig.

Celle espèce, de forme très -allongée, est en dessus d'un

jaune testacé; la tête est triangulaire, couverte de rides

très-fines, avec un point enfoncé au sommet; les yeux sont

blancs et assez saillants. Le corselet, plus large que long,

aies côtés antérieurs arrondis, les bords relevés, et il est cou-

vert de rides transversales irrégulières; la ligne du milieu

est bien marquée, et de chaque côté on voit un gros point

enfoncé et une impression bien marquée près des angles

postérieurs. L'écusson est petit, triangulaire et finement

ponctué. Les élytres, très allongées, parallèles, presque

planes, sont arrondies antérieurement et tronquées h l'ex-

trémité; les stries sont bien marquées, sans ponctuation ap-

parente, et les intervalles planes et lisses. Elles ont au mi-

lieu une grande tache noire en triangle allongé, dont l'un

des angles, placé sur la suture, regarde l'écusson, tandis

que les deux autres viennent presque joindre la bordure.

Le dessous du corps et les pattes sont d'un jaune pâle, les

deux derniers segments de l'abdomen d'un brun noirâtre.

Cet insecte provient du Sénégal ; il en a été rapporté par

M. Hanet Cléry.
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Coptodera Trisignata , Mihi.

Copite tlwracefjue nigro-plceis ; elytris nigris\ tenue stria tis,

macidis tribus pedibus(jue flavis.

LoDg. 3 lig. ^_ larg. i iig. {.

La tête, aiTondie antérieurement, et couverte de points

enfoncés, a une impression transversale entre les antennes :

celles-ci, à peine aussi longues que le corselet et la têle réu-

nis, sont, comme cette dernière, d'un brun noirâtre. Le

corselet, de nuance moins foncée, beaucoup plus large que

long, légèrement échancré à sa partie antérieure, et carré

h l'extrémité, est rebordé sur les côtés, couvert de rides très-

iines et peu distinctes, et la ligne du milieu, qui est bien

marquée, n'atteint ni la base ni l'extrémité. Les élytres,

d'un noir brillant,plus larges que le corselet, très- courtes,

presque parallèles, légèrement et obliquement tronquées à

l'extrémité, ont des stries finement ponctuées, dont les in-

tervalles sont lisses. On voit h l'angle humerai de chacune

d'elles une tache en forme de virgule renversée, et une

autre presque h l'extrémité, sur la suture, carrée, et ne dé-

passant pas la troisième strie; ces taches, la bordure des

élytres, le dessous du corps et les pattes, sont de couleur

fauve.

Cette jolie espèce a été rapportée du Sénégal par M. Hanet

Cléry.
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Copiodera lîufescens, MiHi.

JSigro-picea ; thorace quadrato, elytris profundè striatis punc -

tisqae minutissimis impressis ; antennis pedibusque rufo-

branneis.

Long. 4 lig. Larg. 1 lig. |.

Cette espèce est entièrement d'un brun noirâtre ; la tête, al-

longée, triangulaire et lisse, a une impression peu marquée en-

tre les yeux; ceux-ci sont gris ettrès-saillants. Le corselet, un

peu plus large que long, presque carré et sans rétrécissement à

sa partie postérieure, rebordé sur les côtés, légèrementéchan-

cré à la base et coupé carrément h l'extrémité , est couvert

de rides transversales, qui sont, comme la ligne du milieu,

bien marquées. L'écusson est assez grand, lisse et triangu-

laire. Les élytres, légèrement convexes, plus large que le cor-

selet, parallèles, arrondies sur les côtés, et tronquées obli-

quement à l'extrémité, ont des stries bien marquées, et sur le

troisième intervalle on voit trois points enfoncés, ainsi dis-

posés : le premier vers la base, le second au milieu, et le

dernier près de l'extrémité ,* quelques autres points se re-

marquent aussi sur le dernier intervalle près de la bordure.

Le dessous du corps est noir, les pattes d'un brun foncé.

Elle a été trouvée h Cayenne par M. Leprieur.
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Heliiio Agolhyrnus, !\iiin.

yitcr, punctatissimus ; labro rotundato, IcBiignlo ; elytris

paraUelis, profnndè striatis ; instcrstitiis piinctis impressis

linea dhposiùs ; pedibas rabris.

Loi)";. 8 lig. [ LarK. '-^ liff-
'

•

Il est plus grand que le BrevicoUis , et sa couleur en

dessus est d'un noir brillant. La tête est lisse, assez al-

longée et plane , avec deux impressions profondément

marquées entre les yeux; les palpes et le labre sont d'un

brun rougeâtre, et l'on voit quelques points enfoncés h la

partie antérieure de ce dernier; les yeux sont gris, très-

saillants ; et les antennes , h partir du quatrième article

,

sont un peu aplaties et couvertes d'une légère pubescence.

Le corselet, large, mais très -rétréci postérieurement,

rebordé sur les côtés et couvert de points enfoncés, a l'im-

pression du milieu fortement marquée, et de chaque côté

règne une série de gros points enfoncés. L'écusson est

assez grand et lisse. Les élytres , un peu plus larges que

le corselet à sa partie antérieure, légèrement convexes, pres-

que parallèles, arrondies à leurs extrémités et fortement

striées , ont leurs intervalles relevés , et vers le milieu une

ligne de points enfoncés, d'où partent quelques poils fau-

ves. Le dessous du corps est noir et finement ponctué, les

pattes d'un rouge foncé.

Cette belle espèce m'a aussi été donnée par M. Leprieur,

qui l'a prise dan? une fie ses excursions dans l'inlérieur de la

Guyane.
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yîialus, niger; (^lorace^rcvi ; elylris oùlongo-ovalis ,
pro-

fandè slriatis ; anlennarum àrticulis quatuor prhnis pedi-

busffue piccis.

Long. 5 lig. [. Larg. 2 !ig. ;.

Plus pelil que le Melanarius , il est en dessus d'un

noir brillant. La tête , allongée et lisse , a deux impres-

sions entre les antennes ; les quatre premiers articles

de celles-ci sont d'un brun foncé, les autres gris et pii-

bescents. Le corselet , un peu plus long que large , cor-

diforme , rétréci postérieurement , est rebordé sur les

côtés, couvert de rides transversales , la ligne du milieu

bien marquée, et de chaque côté, sur la partie la plus relevée,

on voit un très-gros point enfoncé. Les élytres, beaucoup

plus larges que le corselet, sont en ovale allongé, presque

parallèles, légèrement convexes, tronquées obliquement à

Textrémité, fortement striées, et leurs intervalles sont lisses

et relevés ; sur le troisième, on remarque trois points en-

foncés, ainsi disposés : le premier vers la base, le second

au milieu, et le dernier près de l'extrémité des élytres; on

voit aussi sur le dernier intervalle, près de labordure, quel-

ques points épars. Le dessous du corps est noir, sansponc-

tuation, les pattes d'un brun noirâtre.

Il a été trouvé aux environs de Gayenne par M. Leprieur,


